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L'lnstallation d'un atelier de démonstration 
pour la protection des machines à bois 

réalisée par !'Association des Industriels de Belgique 

PAH 

G. PAQUES. 

Ingénieur principal a u Corps des Mines. à Bruxelles. 

Nous avons eu récemment l'occasion de . visiter !'atelier-modèle 
installé par !'Associa tion des Industriels de Belgique (A. 1. B. ) en 
me de démontrer que l'emploi de protecteurs efficaces, tout en 
rendant le travail parliculièrement sûr, peut aussi faciliter les opéra­
tions exécutées sur les mach ines à bois. 

L 'utilisation de tels garants se heurle dans maints cas à la résis­
tance opposée par les opérateurs et parfois à l'indifférence, sinon à 
l'hostil ité des chefs responsables. Cet état d 'espri t est né, semble­
L-il. de l'usage d 'anciens protecteurs dont l'emploi diminuait le ren­
dement de la mach ine en empêchan t certa ines manœuvres et en 
exigeant des réglages qui provoquent des interruptions plus ou moins 
fréquentes {lorsque !'on traYaille des pièces de dimensions diffé­
rentes). ainsi qu 'une perte de Lemps relativement importante. 

O r. il existe actuellement des garants convenables qui, non seule­
ment ne diminuent pas le rendement. mais, au contraire, permettent 
d'exécuter des travaux dangereux ne pouvant même pas être effec­

tués sans protecteur. 
En réalité, l'aversion que le personnel intéressé éprouve pour 

!'emploi de n 'importe quel garant a une cause de nature psycholo­
gique. Cette cause est non fondée. 

c· est pour prouver celte affïrmalion que !'Association des Indus­
triels de Belgique (A. l. B.) a décidé d 'installer un atelier de démons­
.tra lion pour l'emploi de garan ts de machines à bois. 

Partant du principe qu 'une démonstration pratique vau t plus que 
dix explications écrites, l'organisme cité a eu pour but d 'opposer des 
faits indiscutables à des préjugés fallacieux , malheureusement trqp 
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ancrés dans l'esprit de nombreux opéraLeu rs et qui se rencontrenL 
même parfois chez certains constructeurs. 

En vue d'atteindre ce but, l'A. 1. B. s'est assuré Lout d 'abord les 
servi.ces d'un Lechnicien averti ayan t trava illé pendant de nombreuses 
annees sur les machines à bois et connaissant toutes les méthodes et 
Lous les procédés qui constituent la pratique couran te de son me't· 
C 

1a 
et opérateur reçut. en plus, une éducalion particulière en Hollande 

pays dans lequel les meilleurs systèmes de garan ts sont u tilisés e~ 
même imposés par l'inspection du Travail. 

D isons en passant que le Mu sée d 'Amsterdam et la Caisse N a tio­
nale Suisse d'assurance en cas d ' accidenLs possèdent des tech niciens 
spécialement chargés de foire des démonsLralions pratiques sur r em­
ploi des p rotecteurs des mach ines à bois. C es séances pra tiques 
obtiennent dans ces pays un succès considérable. E lles ont pour 
résultat de diffuser largement lusage des garants expérimente's 
l ff d

. . car 
i su it avoir assisté à !"une d'elles pour être convaincu de l'effi-
cacité de ces protections. 

L 'A.LB. s'est ensuite procuré, à ses frais. les protecteurs de la 
Caisse Nationa le Suisse d'assurance en cas d 'accidents pour · scies 
circula ires et toupies. ainsi que le dispositif f ilarski pour dégauchis­
seuses. En même Lemps, elle a fa it appel . aux consLrucle~rs belges 
de machines à bois qui ont offert gracieusement les mach ines néces­
saires a ux démonstrations. 

Celles-ci, réservées aux a ffi liés de l'A. 1. B .. sont graluiles et ont 
actuellement lieu au siège socia l. 38, rue de !'A utomne, tous les 
samedis à partir de 8 heures. pour la région de Bruxelles. 

D 'auLre part, il est prévu qu'après un certain temps, les machines 
seront transportées dans des centres importants de province d 
· · 1 ff l d ]' l ' e ma-n1c re que Lous es a i iés e A. . B. auront l'occasion d f·t 

d l d 
. ] e pro 1 er 

es eçons qui ccou ent de ces intéressantes séances p t· ra 1ques. 

Les machines utilisées sonl 

a) une scie circulaire: 

b) une toupie: 

c) une dégauch isseuse. 

a ) Scie circulaire. 

La scie circulaire a été fournie par la S t · A D . 
V V l 

. F e me ucuroir, 3 10, ave-
nu e an o x em. a orest-Bn,ixelles. · 

1 

NOTES IHVERSES 

Les dispositifs de sécurité sont : 
1 °) un couvre-scie, aussi appelé capuchon ou cape; 

2°) un couteau diviseur. 

1 °) Le cou ure-scie. 

537 

Il se composr: de tôles verticales dont le bord in térieur est garn i 
d 'une réglette en bois, afin d'éviLer que , pour une cause quelconque, 
J
0 

disque de la scie n 'entre en contact avec le ~rotecteur. Un nez, 
constitué d'un tronçon de tôle. profi lé, fixé à 1 avant de la cape, 
provoque le le\·age de cette dern ière. lorsque la pièce trava illée est 

in trodui te sous ledit nez. 
Un ensemble de glissières et de Lringles permet un réglage vers 

l'avant. vers l'arrière et en ha uteur. li peut être fLxé par des supports. 
à la table. ou bien a u plafond, ou bien encore au mur. D'autre part. 
le poids du capuch~n peut êlre équilibré de rune ou l'autre façon. 

Les diverses disposiLions adoptables sont très variées: elles peuvent 
être imaginées à la seu le vue de la figure ci-après. 

f ig. 1. 
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Le dispositif, réalisé par la Caisse Nationale Suisse d 'assurance 
en cas d 'accidents, n'est pas couvert par un brevet. 

2°) Le cou/eau diviseur. 

Pour éviter que la pièce sciée .ne se coince sur le d isque, on 
utilise un couteau diviseu r, scclcur en tôle, réglable à volonté, qu i 
se lrouvc derrière le disque et mainlient le trail de scie continuelle­
ment ouvert. Ce couleau diviseur doit être éloigné de la pointe des 
den ts d e 3 milli mètres au maximum et la distance entre le point 
le plus élevé du disque el l'ex trémité du couleau diviseur ne peut 
excéder 5 millimèlres. 

Capuchons el couteaux diviseurs sont de plusieurs dimensions qui 
correspondent a ux disques employés. 

L 'ensemble est complété par un guide en acier cl un faux-guide 
en bois qui se fixe au premier. 

b) Toupie. 

La toupie a été off erle par les Usines Decock Frères, à Fayt-lez­
Manage. 

E lle esl représentée à la figure ci-après. 
Les garants utilisés comprcnncnl des anneaux ou parties d'anneau 

disposés autour de l'oulil el les tôles cin trées. 

Les enveloppes en tôle offren t Loule sécurité lorsque leur épaisseur 
rend leu r percement impossible en cas de projection des fers et 
lorsqu'elles em pêchent tout con lact avec I'oulil. 

Le prolecleur· le plus efficace est du modèle imaginé par la 
Caisse Nationale Suisse d'assurance en cas d 'accidenls. 

Il a comme caractéristique d 'être amovible et d 'être pourvu de 
diverses articulations permellant son adaptation rapide à toutes les 
dimensions cl formes d e pièc~s. ainsi qu'à tous les genres de travaux. 

II comprend : 

a} les organes de fix alion à la table de la machine; 
b) un porle-prolecleur avec dispositif de verrouillage; 

c} divers garants. 

Pour les pièces droites, il Y a un guide droit et la proteclion se 
fait à la fois suivan t l'horizontale et su!vant la verticale. Les pièces 
sont tellement bien maintenues par les protecteurs qu() l'opérateur 
pourra it les lacher. 
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Fig. 2 . 

P 1 · · courbes il y a un guide courbe; le protecteur our es prcccs . 

h · t 1 t anneau et se trouve complété selon la verticale. onzon a es un 

Tous ces garants sont prévus et peuvent être montés sur la toupie 
pour n 'importe quel genre de travail. 

· t encore la sécurité L'emploi de poussoirs appropries augmen e 

offerte par le protecteur. , 
Il J-eu de remarquer que le garant permet cl effectuer en toute 

y a c1' t . tellement dangereux qu'ils ne pourraient êlrc sécurité es ravaux . b l . 
l leur · poin tes de d iamant. ou tons cc tiroir. exécutés sans pro ec · 

jures d ,ins les lattes. etc. 
mou b . 

Le dispositif n 'est pas revete. 
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c) Dégauchisseuse. 

La dégauchisseuse (voir fig. 3) appartien t à la S té Arne Oanc­

kaert, 53. rue des Vétérinaires. à Bruxelles. 

Fig. 3. 

Le protecteur qui s'adapte le mieux esl le « Filarski ». du nom de 
son inventeur hollandais. 1l consiste en une to• le qu1· pe t · u recouvnr 
l?ule la longueur de la fente de la table, et est fixée à un bras dont 
1 a utre ~xtrérn ité po~te un contrepoids équilibrant une grande partie 
du syslerne compose du garant et de la lige de f· t· C tt d 1xa ion. e e er-
nière peut coulisser et Nre calée sur un axe ho · t ] 1 é ' . . . · nzon a p ac a 
1 amère de la machine. Cette disposition pern1et d · l l (· t . . . e reg er a c 1s ance 
necessa1re pour laisser passer la pièce de bo· t l ·d l 1s en re e gui e et e 
protecteur. 
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Pour provoquer le sou lèvement automatique de ce dern ier. un nez 
en tôle. assez court. est fixé au garant; il sert pour les pièces jusqu'à 
3 centimètres d'épaisseur. A parlir de cette dimension. il faut em­
ployer un nez plus long qui , lui, est amovible. Les deux dispositifs 

sont très visib les. 
li est à remarquer que ce lype de garan t permet aisément le travail 

de petites pièces. car, con trairement aux protecteurs habituels. on 
peut faire pression sur la p lanche en appuyant sur le garant. 

L 'ensemble permet donc une adaptation rapide du protecteur [1 

toutes les dimensions des pièces de bois et à lous les genres de 
travaux exécutés sur les dégauchisseuses. Les autres dispositifs exi­
gent un réglage assez long. qui conslilue une perte de temps el nuit 

considérablement au rendement. 
Un autre avantage. d'ordre psychologique, réside dans le fait que 

Je chef responsable peul immédiatement se rendre compte si l'opé­
rateur n'utilise pas le garant. car ce dernier est alors relevé à une 
hauteur considérable au-dessus de la machine et s'aperçoit de très 

loin. 

CONÇLUS lONS 

Les protecteurs décrits réunissent loules les conditions que doi,·en l 
remplir les garants efficaces pour mach ines à bois. li apparaît que 
les objections ém ises contre leur ~1 li lisat ion ne peuvent reposer que 
sur une inexacte compréhension de leur emploi. sur le manque 
d'entraînement dans leur usage et sur des h abi tudes routinières du 
personnel. C'est pour lutter contre ces trois facteurs que l'A. l. B . 
a organisé les séances de démonslralions praliques dont il est ques-

tion dans la présente nole. 
Nous souhaitons vivement que cet organisme atteigne les résultat~ 

opiniâtrement recherchés par tous les praticiens de la sécurité. c'est­

à-dire prouver à !"évidence que : 
,..... les protecteurs, loin de consliluer une gêne pour le travail, ren-

dent. au contra ire. celui-ci plus facile; 
,..... le travail aux machines à bois est rendu plus sûr et , du fait 

de r augmentation de la sécurité, plus agréable ; 
,..... ]es garants permettent même. dans certains cas. des travaux qui 

ne pourraient être effectués sans leur emploi. 


